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Résumé
CouRCEAU Daniel. — Constitution de la famille et urbanisation. A partir des données de l'enquête sur
la biographie familiale, professionnelle et migratoire, on montre ici comment la mise en place d'un
noyau familial modifie le comportement du couple vis-a-vis de la migration vers, ou, au contraire, hors
des  grandes  villes  On  montre  également  dans  l'autre  sens  comment  la  migration  influe  sur  la
constitution d'une famille L'effet le plus important de la nuptialité est de réduire fortement la migration
vers les grandes villes,  alors que dans l'autre sens,  vers les zones peu urbanisées,  son rôle est
négligeable L'effet  le plus important  de la migration vers les zones très urbanisées est  une forte
réduction de la fécondité des femmes, alors que la migration vers des zones peu urbanisées augmente
cette fécondité. L'effet de diverses caractéristiques des individus (origines familiales, profession, etc.)
est également analysé.

Abstract
Courgeau Daniel. — Family size and urbanization. Basing himself on information from a survey of
family, occupational and migrational biographies, the author shows how the establishment of a nuclear
family influences a couple's attitude to migration from or into a big city, and in turn, how this migration
conditions family size The most important effect of marriage is a sharp reduction in migration to highly
urbanized areas, whereas its influence on migration towards less urbanized areas is negligible. The
most serious consequence of migration to highly urbanized areas is the significant decrease in family
size, whereas migration into less urbanized areas corresponds to an increase in family size The effect
of different individual characteristics (family origins, occupation, etc.) is also analyzed.

Resumen
Courgeau Daniel. — Constitution de la familia y urbanization. A partir de los datos de la encuesta sobre
biografia familiar, profesionál y migratona, se muestra en este articule el efecto de la const îtucion de un
nucleo familiar sobre el comportamiento de la pareja en relacion a la migracion hacia las grandes
ciudades o desde las grandes ciudades hacia zonas menos urban izadas Se muestra tambien, en otro
sentido, la influencia de la migracion sobre la constitucion de una farm ha El efecto mas importante de
la nupciahdad es reducir enormemente la migracion hacia las grandes ciudades, mientras que en el
otro  sentido  el  roi  de  la  nupciahdad  en  las  migraciones  hacia  las  zonas  poco  urbamzadas  es
insignificante El efecto mas importante de la migracion hacia zonas muy urbanizadas es una fuerte
reduccion de la fecundidad, mientras que la migracion hacia zonas poco urbanizadas aumenta la
fecundidad En este articulo se analiza también la relacion entre constitucion de la familia y urbanización
segun diversas caractensticas de los individuos (ongen familiar, profesion, etc.).



CONSTITUTION DE LA FAMILLE 

ET URBANISATION 

Bien qu'elle soit presque toujours attribuée à des raisons économiques, la migration obéit en fait, souvent, à des mobiles démographiques; simultanément, elle influence le destin nuptial et familial des individus : on part plus facilement quand on est célibataire, on a plus volontiers des enfants là où la fécondité est forte. Il est toutefois difficile de saisir les interrelations sans données détaillées. Aussi Daniel Courgeau a-t-il organisé une enquête au cours de laquelle les cursus professionnel, familial et migratoire des personnes interrogées ont été recueillis. A l'aide d'une méthodologie originale qu'il a exposée dans un article précédent*, Daniel Courgeau** montre ici comment la migration change les comportements et comment ces comporte

ments induisent la migration. 

En France les données de recensements et surtout d'enquêtes sur la 
famille ont déjà permis de mieux comprendre les diverses façons dont une 
famille se constitue puis se désagrège, en relation avec certaines caracté
ristiques des individus concernés. Elles ont dégagé, en particulier, les 
différences spatiales de comportement entre zones rurales et urbaines, 
entre départements ou entre régions. On a ainsi pu mettre en évidence des 
différences dans le calendrier de la nuptialité [12] ou dans celui de la 
fécondité ([1], [2], [7], [10]) d'individus résidant au moment de l'enquête 
dans diverses parties du territoire national. 

Cependant, si ces enquêtes saisissent de façon détaillée les divers 
temps de la vie familiale (date de mariage, de naissance des enfants, etc.) 
elles ne saisissent généralement que le lieu de naissance de l'individu et 
sa résidence au moment de la collecte. Elles ne permettent donc pas de 
savoir comment une migration vers une zone de nuptialité ou de fécondité 
différente peut influer sur le mariage de l'individu ou sur ses naissances 
à venir. Inversement, on ne peut analyser l'effet du mariage ou de la 

* « Relations entre cycle de vie et migrations ». Population, 3, mai-juin 1984, pp. 483-514. ** INED. 

Population. 1, 1987, 57-82 
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naissance d'un enfant sur les migrations à venir de l'individu, car on ne 
dispose pas des dates de ces migrations. 

L'enquête sur la biographie familiale, professionnelle et migratoire 
réalisée par l'INED [11] permet d'aborder une telle analyse car elle 
enregistre les dates successives des divers événements survenus dans les 
trois biographies. Elle fournit donc un moyen précis de mettre en évidence, 
non une causalité, ce qui est impossible en sciences humaines, mais les 
interactions entre constitution de la famille et processus d'urbanisation. On 
peut en effet penser que si un événement de la vie familiale peut induire 
des migrations vers une logement mieux adapté à la nouvelle composition 
de la famille, dans l'autre sens une migration vers une zone de forte 
urbanisation peut entraîner des retards, ou même un changement dans le 
comportement familial des individus. Elle permet donc de tester avec 
précision diverses hypothèses théoriques [9]. 

Dans cet article nous nous intéresserons aux étapes suivantes du 
cycle familial : constitution du couple par le mariage, naissances des 
enfants successifs. Nous n'irons cependant pas au-delà du troisième 
enfant, étant donné la taille de l'échantillon observé (4 601 personnes 
interrogées) qui conduit rapidement à un nombre de naissances trop faible. 
De même, le fait de n'avoir interrogé que des individus nés entre 1911 et 
1935, nous évite de distinguer une phase de cohabitation avant le mariage, 
peu fréquente pour ces cohortes. 

La distinction entre zones de forte et de plus faible urbanisation peut 
être faite de nombreuses façons. Nous choisirons ici l'approche suivie par 
Y. Tugault [13] qui distingue parmi les départements français ceux dont 
la part de population urbaine est la plus importante : la Seine, la couronne 
des départements formant l'ancienne Seine-et-Oise, le Rhône, les Bou- 
ches-du-Rhône et les Alpes-Maritimes. Nous y avons ajouté le Var, pour 
lequel la part de population urbaine atteint 70% en 1936. Nous avons par 
contre éliminé de ces départements le Nord, qui, bien qu'urbanisé à 75 %, 
connaît une forme d'urbanisation très différente : nombre moyen de pièces 
par logement beaucoup plus important, proportion de maisons indivi
duelles la plus élevée de France, etc. La fécondité de ce département est 
également beaucoup plus forte que celle des départements précédemment 
cités. 

Nous étudierons dans cet article si le fait de migrer vers ou hors de 
cette zone fortement urbanisée modifie la constitution des familles et 
inversement si les diverses étapes du cycle familial modifient le comporte
ment migratoire des individus. Pour éviter de prendre en compte des 
migrations de courte durée, suivies d'un retour, nous ne considérerons ici 
que les migrations entraînant un séjour de trois ans ou plus dans la zone 
de destination. Cela permet d'éviter les migrations de courte durée de 
fonctionnaires ou de militaires, par exemple. 

Pour réaliser cette analyse nous utiliserons deux approches. Les 
méthodes non-paramétriques considèrent le déroulement de divers événe
ments au cours de la vie de l'individu. Elles permettent de voir comment 
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l'arrivée d'un des événements modifie les probabilités d'arrivée des autres. 
Nous introduirons ensuite, dans une approche semi-paramétrique, diverses 
caractéristiques susceptibles d'influer sur la nuptialité, la fécondité ou la 
mobilité spatiale des individus. On dégagera alors l'effet de ces caracté
ristiques sur chacun des phénomènes en faisant toujours intervenir divers 
événements perturbateurs. Cet effet pourra donc changer après l'arrivée 
d'un tel phénomène. 

Ces méthodes vont nous permettre d'analyser de façon très fine les 
interactions entre constitution de la famille et urbanisation. 

Données utilisées L'enquête sur la triple biographie a déjà été pré
sentée de façon détaillée par ailleurs ([4], [11]). Nous 

utilisons, dans cet article, l'ensemble des personnes interrogées (4 601), 
distinguées par sexe et par grandes cohortes. Nous disposons ainsi d'un 

Tableau A. — Variables retenues 

Variables Indicateur pour l'étude de 
la nuptialité 

hommes femmes 
la fécondité 
des femmes 

Diplômes 

aucun 
СЬР seul 
Brevet, CAP ou Bac technique 
au moins le baccalauréat ou un 
brevet de technicien supérieur 

Statut d'aîné - aîné 
— autre 

Frères et sœurs leur nombre leur nombre 
Résidence des parents 
pendant l'enfance 

— zone fortement urbanisée 
— zone de faible urbanisation 

Nationalité naturalisé ou étranger 
né français 

Profession 
du père 

agriculteur ou ouvrier agricole 
autre 

Première i — n'a jamais travaillé 
profession \ — agriculteur ou ouvrier agricole 
(ou profession / — manœuvre ou OS 
a un autre mo- \ — OQ, professions libérales, 
ment de la vie) I patrons de l'industrie et 

I du commerce 
\ — cadres moyens et employés 

femmes 
0 
1 
2 

3 

4 

conjoints 
0 
0 
1 

2 

3 

Type de logement 
— logé chez parents 

ou propriétaire 
— locataire et autres 

types de logement 
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échantillon de 2 105 femmes résidant à 14 ans en milieu peu urbanisé, dont 
I 278 sont nées entre 1911 et 1925 et 827 entre 1926 et 1935, et d'un 
échantillon de 446 femmes résidant à 14 ans en milieu très urbanisé. Le 
faible effectif de ces dernières ne permet pas une décomposition en 
cohortes plus détaillées. Pour les hommes, les effectifs sont de 1 704, 
résidant à 14 ans en milieu peu urbanisé, dont 929 sont nés en 1911-1925 
et 775 sont nés en 1926-1935, et 346 hommes résidant à 14 ans en milieu 
très urbanisé. 

Les variables retenues pour l'analyse semi-paramétrique sont indi
quées dans le tableau A, page précédente. Certaines de ces variables sont 
codées différemment selon le sexe de l'enquêté et selon l'événement 
familial étudié. Ce choix s'explique en partie par des analyses déjà 
réalisées sur des enquêtes de l'INSEE [7], [12], portant sur des effectifs 
beaucoup plus importants, ou par divers essais réalisés par nous-même. 
II est nécessaire ici, afin de ne pas trop multiplier le nombre de variables, 
car notre analyse porte sur des effectifs restreints. 

Méthodes d'analyse Nous ne présentons ici que le schéma d'analyse 
des liens entre nuptialité et migration. Ce schéma 

reste similaire pour l'étude des liens entre naissances successives et 
migration. Le schéma 1 formalise les divers états dans lesquels un individu 
peut se trouver et les divers quotients instantanés de passage d'un état à 
un autre qu'il nous faut estimer. 

Ainsi, par exemple, à l'instant /, M(0 individus, vivant toujours dans 
des zones peu urbanisées et encore célibataires, vont avoir un quotient 
d'émigration égal à /»«(0 et un quotient de nuptialité égal à A?"(i). 

migrant vers des zones 
très urbanisées 

hZ(t) 

Etats 
initiaux 

originaire des zones 
peu urbanisées 

originaire des zones 
très urbanisées N'Ai) 

HT(t) NT(t) 

N?(t) 

/со 

migrant des zones 
peu urbanisées NZ(t) 

Schéma 1. — Divers états dans lesquels un individu peut se trouver et quotients 
instantanés de passage d'un état a un autre 
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Lorsqu'une émigration se produit la même année qu'un mariage les 
individus sont décomptés de la population soumise au risque comme s'ils 
sortaient d'observation à la date où ils subissent les deux événements 
(simultanéités exclues). Il peut cependant être utile, dans certains cas, 
d'introduire ces simultanéités pour mieux caractériser le comportement de 
ces individus. Lorsque cela est le cas nous l'indiquons explicitement. 

On pourra ainsi comparer le quotient de nuptialité des individus 
toujours restés dans les zones peu urbanisées hc,m(t) avec les individus 
ayant effectué une migration vers une zone très urbanisée h£"(t). Notons 
qu'en toute rigueur ce dernier quotient dépend également de l'âge à la 
migration antérieure (0). On devrait alors l'écrire h™(t\Q). On fait ici 
l'hypothèse que cette dépendance joue peu sur la valeur du quotient. 

Sous ces conditions, il est possible de tester l'égalité des divers 
quotients de nuptialité ainsi que celle des divers quotients de migration, 
à l'aide de tests déjà présentés dans un article précédent [6]. 

Pour voir l'effet des diverses caractéristiques sur ces quotients, nous 
utiliserons le modèle semi-paramétrique suivant : 

h(t: z) - h(t) exp [Zp, + H(t - u) (p\> + Z'p2)] 
où Pi, Po et P2 sont les coefficients à estimer à partir des variables Z 
(intervenant avant le phénomène perturbateur) et Z' (intervenant après le 
phénomène perturbateur et pouvant donc être les mêmes que les précé
dents, mais également différentes de celles-ci), H(x) la fonction de 
Heaviside (nulle si x < 0 égale à l'unité si x > 0), и la date d'arrivée du 
phénomène perturbateur, h(t) le résidu non paramétrique de l'analyse. Ce 
modèle suppose que les diverses variables ont un effet multiplicatif sur le 
quotient estimé. 

A nouveau on dispose de tests permettant de juger si l'une des 
variables ou si un groupe de variables a un effet sur le phénomène étudié. 
Nous renvoyons à nouveau à l'article [6] où ce modèle et ces tests sont 
présentés de façon détaillée. 

I. Nuptialité et urbanisation 

Nous observons d'abord les effets réciproques du mariage et de la 
mobilité, à l'aide de méthodes non-paramétriques, avant d'aborder l'effet 
de caractéristiques sociales et professionnelles. 

Mariage et mobilité Le graphique 1 porte les quotients cumulés de 
nuptialité des femmes originaires des zones peu 

urbanisées ou au contraire très urbanisées. Dans les deux cas un léger 
retard dans le calendrier apparaît chez les migrantes, significatif entre 21 
et 31 ans, pour les femmes originaires des zones peu urbanisées et pour 
quelques âges compris entre 20 et 31 ans pour les autres. Ce retard est 
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Quotients cummulés de nuptialité 
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Graphique 1. — Quotients cumulés de nuptialité 
des femmes migrantes et non-migrantes 

selon l'origine 

récupéré dès 40 ans. Le taux de célibat à cet âge est de 8 % pour les femmes 
originaires de zones peu urbanisées, qu'elles y restent sédentaires ou 
qu'elles en émigrent, et de 12 % pour celles issues des zones très urbanisées. 
Ce résultat est cohérent avec d'autres observations ([12], p. 102), qui 
montrent que la fréquence du célibat définitif est supérieure dans les 
grandes villes à ce que l'on observe dans les zones moins urbanisées. Cette 
analyse permet en plus de déceler un léger retard dans le mariage des 
migrantes, lié à une courte période d'adaptation au nouveau milieu, qui 
est entièrement récupéré plus tard. 



ET URBANISATION 63 

Pour les hommes un comportement différent apparaît. Le graphique 
2 porte les quotients cumulés de nuptialité des hommes originaires des 
zones peu urbanisées ou au contraires très urbanisées. Dans les deux cas 
les emigrants ont un taux de célibat à 45 ans plus faible que celui des 
sédentaires. Cela se produit à partir de 30 ans pour les hommes issus des 
zones peu urbanisées et dès 25 ans pour ceux originaires des zones très 

Quotientscumulës de nuptialité 
1 

- 

1 
1 
1 
1 

III. 

1 
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1 1 

6ml grants— ф-*' 
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- 
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Graphique 2. — Quotients cumulés de nuptialité 
des hommes migrants et non-migrants 

selon l'origine 
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Quotientscumulës de mobilité 
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Graphique 3. — Quotients cumulés de mobilité 
vers des zones très urbanisées des hommes 

et des femmes, simultanéités isolées ou 
incluses dans les migrations de mariés 

urbanisées. Pour la première population ce comportement est à relier à 
celui des agriculteurs [6] qui constituent une partie non négligeable des 
hommes issus des zones peu urbanisées. Dans l'autre sens, on voit que les 
migrants des grandes villes ne prennent pas le comportement des agri
culteurs et ont une nuptialité plus intense que celle de la population 
d'origine. 

Voyons maintenant si le mariage influe sur la mobilité des individus 
originaires des zones peu urbanisées. Le graphique 3 porte les quotients 
cumulés de mobilité selon l'état matrimonial des femmes et des nommes. 
Le même comportement apparaît pour les deux sexes, plus accentué chez 
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les femmes : une fois mariées, la mobilité vers les zones très urbanisées est 
divisée par deux pour les femmes et par 1,5 pour les hommes. Ce résultat 
vient compléter ce que nous avions déjà observé par ailleurs [5] : nous 
avions montré que si le mariage était un frein très important pour les 
changements de logement, il ne jouait pratiquement pas sur les change
ments de département; il va de nouveau jouer de façon importante sur les 
migrations vers les grandes villes. Cette forte dépendance de la mobilité 
en fonction de l'état matrimonial l'emporte de loin sur la faible dépen
dance du mariage en fonction de la migration. 

Indiquons que les cas de simultanéité sont peu fréquents. Ils touchent 
3,3 % de la population féminine originaire des zones peu urbanisées (soit 
3,8 % des mariages, mais cependant 23 % des migrations vers les grandes 
villes) et 1,9% de la population masculine (soit 2,1 % des mariages et 
10,7 % des migrations vers les grandes villes). Il est, dans ce cas, intéressant 
de voir comment leur inclusion dans les migrations vers les villes des 
mariés modifie la position relative des célibataires et des mariés. Nous 
avons porté ces résultats sur le graphique 3. On voit que les simultanéités 
touchent essentiellement des populations jeunes de moins de 26 ans, 
mettant avant cet âge les deux courbes au même niveau. Ce résultat 
recoupe à nouveau ce que nous avions observé sur les populations 
agricoles [6]. 

Enfin nous n'avons pas porté les résultats correspondant aux 
migrations originaires des zones très urbanisées, car les effectifs observés 
et surtout les faibles quotients de migration vers les zones de moindre 
urbanisation, rendent les comparaisons non significatives. 

Effet des caractéristiques Pour pousser l'analyse plus avant, il nous 
sociales et professionnelles faut maintenant utiliser l'approche 

semi-paramétrique, qui permettra de voir 
l'effet de diverses caractéristiques des individus sur leur comportement. 

Le tableau 1 porte l'analyse de la nuptialité des hommes et des 
femmes originaires des zones peu urbanisées, selon qu'ils restent ou non 
dans ces zones. On distingue ici deux grandes cohortes (nées de 1911 à 
1925 et nées de 1926 à 1935). Les résultats sont très contrastés selon le sexe. 

Le niveau d'instruction mesuré selon le diplôme obtenu (voir tableau 
A) a un rôle très clair. Chez les hommes, plus leur niveau d'instruction est 
élevé plus il leur est facile de trouver une épouse : pour les cohortes plus 
anciennes ils la trouvent plus aisément avant le départ vers les grandes 
villes (1); pour les cohortes plus récentes, ils la trouvent encore plus 
aisément après leur migration. Chez les femmes, au contraire, le diplôme 
constitue un frein à la nuptialité : pour les cohortes plus anciennes, ce frein 

О Ainsi, par exemple, un homme ayant le certificat d'études aura une probabilité de 
se marier multipliée par exp (0,1 12) — 1,1 1 soit 1 1 % plus élevée que celle d'un homme sans 
diplômes. 
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joue autant avant qu'après la migration; pour les cohortes plus récentes 
il ne joue qu'avant la migration. 

La profession observée ici sur deux générations, celle du père et celle 
de l'enquêté, a un effet aussi contrasté. 

Les hommes dont le père est agriculteur voient cette origine favoriser 
d'autant plus leur mariage qu'ils sont eux-mêmes sortis du monde agricole 
vers d'autres professions. Cet avantage qui se maintient après la migration 
pour les cohortes nées en 191 1-1925, se trouve au contraire effacé pour les 
cohortes suivantes. Le rôle de la profession avant la migration se trouve 
renforcé en passant de la première à la seconde cohorte : les agriculteurs 
se marient plus tardivement que les manœuvres ou les ouvriers spécialisés, 
qui eux-mêmes se marient plus tardivement que les autres professions. Ce 
résultat est tout à fait cohérent avec ceux montrés par d'autres études ([12], 
p. 72). Cependant lorsque la migration se produit, cet effet est entièrement 
effacé et n'est pas remplacé par le rôle de la profession après le départ. 

Chez les femmes des cohortes nées en 1911-1925, le fait d'avoir un 
père agriculteur va retarder d'autant plus leur mariage qu'elles sont 
elles-mêmes sorties du monde agricole vers d'autres professions. La 
migration vers des grandes villes ne change pas cet effet. Les femmes des 
cohortes suivantes semblent beaucoup plus libérées du milieu familial : le 
retard au mariage n'apparaît plus lorsque leur père est agriculteur. Le rôle 
de la première profession, en revanche, se manifeste toujours dans le même 
sens pour les deux cohortes : les inactives se marient plus rapidement que 
les agricultrices, qui se marient plus rapidement que les ouvrières spé
cialisées, qui elles-mêmes se marient plus rapidement que les femmes des 
autres professions. Ce résultat est à nouveau cohérent avec ce que diverses 
enquêtes antérieures avaient montré ([12], p. 73). La migration vers de 
grandes villes ne change en rien ce rôle, contrairement à ce que l'on avait 
observé chez les hommes. 

Parmi les diverses caractéristiques du milieu familial d'origine, que 
nous avons considérées ici, le fait d'être l'aîné va jouer un rôle différent 
selon les périodes et selon le sexe. 

Chez les femmes le fait d'être l'aînée ne joue pas sur la nuptialité 
avant le départ vers les grandes villes. Une fois cette migration effectuée 
les aînées des cohortes nées avant 1925 vont voir leur mariage favorisé, 
alors que pour les cohortes suivantes ce mariage est retardé. Chez les 
hommes, au contraire, le fait d'être l'aîné joue avant le départ vers les 
grandes villes : les aînés des cohortes nées avant 1925 voient leur mariage 
favorisé, alors que pour les cohortes suivantes ce mariage est retardé. Pour 
les cohortes plus anciennes ta migration vient effacer cet effet qui reste 
toujours présent pour les cohortes plus récentes. Seule une enquête 
sociologique sur le statut d'aîné permettrait d'éclairer ces résultats qui 
paraissent tout à fait significatifs. 

Il faut voir également que les diverses caractéristiques considérées ici 
ne sont pas indépendantes les unes des autres : ainsi, par exemple, le 
diplôme et la profession sont des variables liées. Nous avons porté dans 
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70 CONSTITUTION DE LA FAMILLE 

le même tableau 1 l'effet du niveau d'instruction, des origines profes
sionnelles du père, de la première profession et du fait d'être l'aîné, pris 
simultanément. On voit clairement, surtout pour les femmes, que le 
diplôme et la profession, bien que liés, agissent de façon distincte sur le 
mariage. Ce résultat confirme ce que les enquêtes sur les familles avaient 
déjà en partie montré, par d'autres méthodes [I] : si à diplôme égal un effet 
de la profession existe, à profession identique un effet de diplôme existe 
également. 

Le tableau 2 porte les résultats de l'analyse de la nuptialité des 
hommes et des femmes originaires des zones fortement urbanisées. Les 
faibles effectifs observés n'ont pas permis de distinguer les deux cohortes 
précédentes, et donnent des résultats moins nets. En dépit de cela l'effet 
des diverses caractéristiques reste proche de ce que l'on observait dans les 
zones de faible urbanisation. Le diplôme, la première profession jouent 
toujours de façon inverse chez les hommes comparés aux femmes. En 
revanche aucune des caractéristiques du milieu familial ne jouent de façon 
significative sur la nuptialité. 

Regardons maintenant dans l'autre sens l'effet du mariage et de 
diverses caractéristiques sur le départ vers les grandes villes. Le tableau 
3 porte les résultats de cette analyse. Le comportement des hommes et des 
femmes y apparaît cette fois-ci, très proche. Nous les considérerons donc 
simultanément. 

Constatons d'abord le frein à la migration que constitue le mariage. 
Comme l'analyse non paramétrique nous l'avait montré ce frein est plus 
important chez les femmes que chez les hommes. 

Prenons ensuite les origines familiales. On voit qu'elles jouent de 
façon identique chez les femmes et chez les hommes : une origine 
paternelle agricole favorise fortement le départ vers les grandes villes, que 
les individus soient célibataires ou mariés. De même, le fait d'avoir passé 
quelques années de leur enfance dans les grandes villes, les conduit 
fortement à y retourner une fois devenus adultes, et le fait de se marier 
à un conjoint lui-même né dans une grande ville ou y résidant avant son 
mariage, vient augmenter l'attraction de ces villes. Enfin, les individus nés 
à l'étranger sont très attirés vers les grandes villes. Notons que pour les 
Italiens, qui représentent la majorité des étrangers à cette époque, les 
départements urbains du Midi, proches de leur pays d'origine, exercent 
une forte attraction. 

La position dans la famille d'origine a un effet plus nuancé selon le 
sexe. Pour les femmes le fait d'être l'aînée semble retarder le départ vers 
les grandes villes, mais cet effet n'est jamais réellement significatif. Le 
nombre de frères et sœurs, par contre, est très significatif et joue toujours 
dans le même sens : plus la taille de la famille est élevée, plus la probabilité 
de migrer vers une grande ville croît. Cet effet se maintient toujours après 
le mariage, bien qu'un peu réduit. Pour les hommes, le fait d'être l'aîné 
ne joue significativement que pour la première cohorte, en augmentant la 
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probabilité de migrer vers les grandes villes. Cependant, une fois marié, 
cet effet s'efface. Le nombre de frères et sœurs joue surtout après le 
mariage en augmentant la probabilité de migrer. 

Enfin la position dans le monde professionnel, marquée par le 
diplôme et par la première profession, a le même effet pour les deux 
cohortes. Plus on a un diplôme de niveau élevé, plus l'attraction des 
grandes villes sera forte, tant avant qu'après le mariage. D'ailleurs le 
diplôme du conjoint, une fois marié, va jouer absolument dans le même 
sens. Chez les hommes l'effet de la première catégorie professionnelle va 
jouer dès avant le mariage, alors que chez les femmes il devient important 
après le mariage : les agriculteurs vont être moins attirés vers les villes que 
les manœuvres et les ouvriers spécialisés qui, à leur tour, migrent moins 
que les autres catégories. Cet effet se conjugue généralement après le 
mariage avec la nouvelle catégorie professionnelle de l'enquêté et celle de 
son conjoint. 

Le fait de prendre l'effet des diverses variables simultanément, ne 
change pas l'essentiel des résultats précédents. Surtout, il montre, par 
l'accentuation de l'effet de rétention du mariage, le rôle prépondérant joué 
par la première étape du cycle familial sur la mobilité vers les grandes 
villes : une fois mariés dans une zone de faible urbanisation, les individus 
auront une chance beaucoup plus faible d'en partir, quelles que soient les 
caractéristiques du couple. 

Nous passons rapidement sur le départ des grandes villes, perturbé 
par le mariage. Les résultats sont donnés dans le tableau 2. Nous 
n'indiquerons ici que deux effets vraiment significatifs. En premier lieu le 
rôle du diplôme, qui de façon surprenante joue dans le même sens que 
pour les départs des zones peu urbanisées. Le diplôme paraît donc être 
un élément moteur important pour les migrations dans les deux directions. 
Le diplôme du conjoint, surtout pour les femmes, a d'ailleurs un effet dans 
le même sens. En revanche, avoir résidé en zone urbaine pendant son 
enfance, ou avoir épousé un individu né en zone urbaine, va être un facteur 
de rétention important, comme on pouvait s'y attendre. 

II. Fécondité et urbanisation 

Nous poursuivons l'observation des liens entre constitution de la 
famille et migrations urbaines, en ne considérant que la population des 
femmes enquêtées. En fait les hommes ont un comportement très proche, 
bien que moins marqué. A nouveau, nous présentons d'abord les effets 
réciproques des naissances et de la mobilité, avant d'aborder l'effet des 
caractéristiques sociales ou professionnelles dans le cas plus précis de la 
naissance du troisième enfant. 
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Naissances et mobilité Le graphique 4 porte les quotients cumulés de 
fécondité des divers rangs des femmes origi

naires des zones peu urbanisées, selon qu'elles en émigrent ou non, et le 
graphique 5 porte les résultats similaires obtenus pour les femmes 
onginaires des grandes villes. 

Le contraste entre ces deux séries de courbes est frappant. Pour les 
femmes issues de zones peu urbanisées, dès la naissance de rang 2 la 
migration vers les grandes villes entraîne une chute importante et très 
significative de leur fécondité, de Tordre du tiers. Dans l'autre sens, dès 
la première naissance (2), la migration vers les zones peu urbanisées 
entraîne une très forte remontée de la fécondité des femmes issues des 
grandes villes. Après la migration, les quotients sont de 1,4 à 2 fois 
supérieurs à ce que Ton observe parmi les sédentaires. Il semble donc que 
Ton ait une rapide adaptation des migrantes au comportement fécond qui 
prévaut dans la région d'accueil. 

On peut cependant se demander si ces migrantes n'ont pas déjà, 
avant leur migration, un comportement différent de celui des femmes qui 
resteront toute leur vie dans la zone de départ. C'est la raison pour laquelle 
nous avons également porté sur les graphiques 4 et 5, dès la naissance de 
rang 2, les quotients cumulés de fécondité, avant leur migration, de ces 
futures émigrantes. 

Pour les migrations vers les zones très urbanisées (414 femmes) les 
résultats portés sur le graphique 4 viennent confirmer l'hypothèse précé
dente : les femmes (de moins de 35 ans pour les naissances de rang 3) qui 
émigreront vers ces zones, ont avant leur migration, un calendrier de 
fécondité significativement différent de celui des femmes qui restent 
sédentaires en zone peu urbanisée. Bien plus, ce calendrier n'est pas 
différent de celui des femmes ayant déjà émigré vers ces zones. On observe 
cependant un rapprochement entre sédentaires et émigrantes, avant leur 
migration, pour les naissances de rang 3 après 35 ans. Il s'agit alors de 
migrantes très tardives. 

Pour les migrations vers les zones moins urbanisées (144 femmes) les 
résultats portés sur le graphique 5 montrent un effet contraire : les femmes 
issues des grandes villes, qui émigreront plus tard vers des zones moins 
urbanisées, ont une fécondité non significativement différente de celle des 
sédentaires. Dans ce cas ce n'est qu'après l'émigration que l'on constate 
une forte remontée de leur fécondité. 

Dans l'autre sens, le graphique 6 porte les quotients cumulés de 
mobilité vers les grandes villes des femmes n'ayant aucun, un, deux 
enfants, selon qu'elles migrent avant ou après leur rttme naissance, et le 
graphique 7 porte les résultats similaires obtenus pour les femmes 

(2) Pour rendre ce graphique plus lisible nous n'avons pas porté les quotients de 
fécondité de rang 1. Ils conduisent à un quotient cumulé à 44 ans égal à 1,43 pour les 
sédentaires et à 2,04 pour les emigrants. 
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originaires des grandes villes. Bien que cette dernière série de courbes 
porte sur des observations en nombre restreint, la comparaison entre les 
deux graphiques est à nouveau très contrastée. 

La migration vers les grandes villes selon le nombre d'enfants déjà 
nés et à naître, suit ce que Ton avait déjà observé pour les mariages. Les 
quotients de mobilité des individus avant la naissance de rang n, sont 
réduits aux deux tiers de leur valeur environ après cette naissance. Ces 
résultats sont tout à fait significatifs. Dans l'autre sens, la migration vers 
les zones peu urbanisées, montre un comportement opposé, bien que moins 
significatif, du fait des faibles effectifs observés. On peut cependant dire 
que les quotients de mobilité des individus résidant dans les grandes villes 
sont plus importants après qu'avant la naissance de rang n. Cette 
augmentation est cependant plus faible que la réduction observée dans 
l'autre sens. 

Ainsi, alors que Ton observe un attachement aux zones peu urba
nisées, croissant avec le nombre d'enfants, on voit apparaître dans l'autre 
sens une mobilité hors des grandes villes qui va augmenter avec le nombre 
d'enfants. 

Effet des caractéristiques Nous allons maintenant observer plus en 
sociales et professionnelles détail les interactions entre la naissance 

du troisième enfant et la mobilité, en 
faisant intervenir diverses caractéristiques des individus. 

Le tableau 4 porte l'analyse, à partir de deux cohortes, de femmes 
originaires des zones peu urbanisées, le tableau 5 porte ceux obtenus pour 
les femmes originaires des grandes villes. Il nous paraît important de 
présenter ces deux tableaux simultanément, car hormis la migration 
effectuée par ces femmes et le fait que leurs parents aient résidé pendant 
l'enfance dans de grandes villes, toutes les autres variables importantes 
jouent de façon indépendante de cette origine. 

Lorsque Ton regarde comment la naissance du troisième enfant est 
influencée par les diverses caractéristiques, cinq effets importants appar
aissent. Le fait d'avoir un père agriculteur joue de la même façon quelles 
que soient les origines : avant la migration c'est un facteur de retard, cet 
effet s'effaçant après la migration. Notons que c'est la seule des cinq 
variables sur laquelle la migration ait un rôle. Un nombre élevé de frères 
et sœurs va, au contraire, favoriser la naissance du troisième enfant, que 
l'individu soit originaire de l'urbain ou du rural. Le niveau d'éducation 
de ces femmes va également avoir un effet sur leur fécondité : les femmes 
sans diplôme auront plus souvent un troisième enfant, suivies par celles 
ayant seulement le certificat d'études, puis par celles ayant un niveau 
supérieur ou égal au baccalauréat; enfin, les femmes ayant un brevet ou 
un certificat d'aptitude professionnelle ont le moins souvent un troisième 
enfant. La première profession va, elle aussi, avoir un effet indépendant 
de l'origine rurale ou urbaine : les femmes n'ayant jamais travaillé auront 
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Tableau 5. — Naissance du troisième enfant des femmes originaires de zones 
très urbanisées. perturbée par la migration vers des zones moins urbanisées, migration 

vers des zones moins urbanisées. perturbée par la naissance du troisième enfant 

Variables 

Départ vers des zones peu urbanisées 
Diplômes 
Aînée 
Nombre de frères et sœurs 
Parents résidents urbains pdt l'enfance 
Etrangère ou naturalisée 
Père travaille dans l'agriculture 
Première catégorie socio-professionnelle 
Locataire au départ 
Catégorie socio-prof au départ 

Maximum du log de vraisemblance 

Variables 

Naissance troisième enfant 
Diplômes 
Ainée 
Nombre de frères et sœurs 
Parents résidents urbains pdt l'enfance 
Etrangère ou naturalisée 
Pere travaille dans l'agriculture 
Première catégorie socio-professionnelle 
Diplôme du conjoint 
Conjoint né à l'étranger 
Conjoint né dans l'urbain 
Conjoint résident urbain avt. mariage 
Catégorie socio-prof, du conjoint 
Catégorie socio-prof, à la 3e naissance 
Locat ou logé employeur à la 3e naiss 

Maximum du log de vraisemblance 

Variables prises séparément 
P. Po P2 

Variables prises simultanément 
P. Po P. 

Naissance du troisième enfant perturbée par le départ 
vers des zones moins urbanisées 

- 0,345** 
- 0,173 

0,119** 
0,163 0.597** 

- 0.500** 
- 0,209** 

0.569** 
0,546** 
0,554 
0,646** 
0,542** 
0,563** 
0,394 
0,363 0,540** 
0,432** 

0,097 
0.049 

- 0,031 
- 0,033 
- 0,077 

0,201 
0,097 
0,044 
0,061 

- 826.48 (diplômes) 

- 0,171* 

0,075** 

- 0.228 
- 0,113* 

0,254 
- 0,021 

- 0,014 

0,209 
0,110 

- 821.98 
Départ vers des zones moins urbanisées perturbé 

par la naissance du troisième enfant 

0,216** 
0,158 
0,038 

- 0,870** 
- 0.168 
- 0,008 

0,036 

0,145 
0,328 
0,004 0,563* 

- 0.215 
0,157 

- 0,399 
- 0,389 
- 0,198 

0,159 
0,492* 
0,955* 
0.205 
0,248 

- 0,492 

-0,117 
0,343 

- 0,146* 
0.623 

- 0,014 
0,626 
0,261 
0.314 

- 0,125 
- 0.656* 
- 0,905* 
- 0,053 
-0,060 0,803* 

(parents résidents 
- 880,20 urbains 

pdt enfance) 

0,253** 

0.069** 
- 0.890** 
- 0,246 

0,182 

-0,110 
- 0,250 

- 0,188** 
0,533 
0.402 
0,535 

0,611 

- 823,06 

* Résultat significatif au seuil 10%. 
** Résultat significatif au seuil 5%. p, • Effet principal; Po — Perturbation; f)2 — Interaction. 

plus souvent un troisième enfant, suivies par les agricultrices, puis par les 
ouvrières et les femmes ayant une profession libérale; les employées et 
cadres moyens auront le moins souvent un troisième enfant. Enfin, le fait 
d'être étrangère ou naturalisée va augmenter la probabilité d'avoir un 
troisième enfant. 

Ainsi toutes ces caractéristiques, même prises de façon simultanée 
(voir tableaux 4 et 5), vont jouer sur la naissance du troisième enfant, 
indépendamment du lieu de résidence de l'individu et indépendamment 
du fait qu'il ait migré ou non, pour les quatre dernières. Seule la migration 
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d'un lieu vers l'autre introduit la différence importante que l'étude non 
paramétrique avait montrée et que ces caractéristiques ne permettent pas 
d'expliquer : la migration vers les grandes villes induit une forte baisse de 
la naissance du troisième enfant, alors qu'une migration vers des zones 
moins urbanisées introduit une augmentation des naissances. 

Voyons dans l'autre sens l'étude de la migration perturbée par la 
naissance du troisième enfant. 

Les origines familiales vont jouer de façon différente selon la 
provenance des femmes. Le fait d'avoir un père travaillant dans l'agr
iculture va pousser les femmes originaires des zones peu urbanisées à 
migrer vers les grandes villes, alors qu'il est sans effet sur les femmes 
originaires des départements fortement urbanisés. De même, le fait d'avoir 
résidé dans les grandes villes avec ses parents pendant l'enfance, va 
fortement accroître l'attraction de ces villes pour les individus résidant à 
quatorze ans en zone peu urbanisée et, au contraire, ralentir le départ de 
ces villes pour les individus qui y habitent à quatorze ans. Le fait d'épouser 
un homme né dans une grande ville, ou y résidant avant le mariage, joue 
dans le même sens. Le fait d'être née à l'étranger, puis plus tard d'avoir 
un conjoint né à l'étranger, va également être un facteur attractif vers les 
grandes villes et répulsif vers les zones peu urbanisées. 

Un nombre croissant de frères et sœurs pousse à la migration dans 
les deux sens. Cet effet est cependant annulé après la naissance du 
troisième enfant. Plus on est diplômé, plus on aura tendance à migrer, 
toujours dans les deux sens. 

Tous ces résultats recoupent en grande partie ce que l'on avait 
observé lors de l'étude de la nuptialité en interaction avec la mobilité. Ils 
viennent expliquer l'effet de la naissance du troisième enfant sur la 
mobilité, mis en évidence lors de l'analyse non paramétrique, comme la 
prise en compte des diverses variables significatives le montre (tableaux 
4 et 5). 

Conclusions 

Nous pensons avoir clairement montré ici combien le processus 
d'urbanisation pouvait modifier la constitution d'une famille et, inverse
ment, comment la mise en place d'un noyau familial modifiait le com
portement du couple vis-à-vis de la migration vers, ou, au contraire, hors 
des grandes villes. Bien que ces interrelations soient rarement prises en 
compte, on voit mieux, grâce à cette analyse, leur importance et, plus 
précisément, comment les deux séries de phénomènes jouent l'une sur 
l'autre. 

L'effet le plus important de la nuptialité est de réduire fortement la 
migration des individus vers les grandes villes, alors que, dans l'autre sens, 
vers les zones peu urbanisées, son rôle est négligeable. Cet effet reste aussi 
important une fois prises en compte les nombreuses caractéristiques qui 
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jouent sur cette migration : profession du père, milieu familial d'origine, 
première profession, etc. 

Si les migrants vers les grandes villes sont en plus grande partie des 
célibataires ou des individus connaissant simultanément les deux événe
ments, mariage et migration, cette mobilité influe peu sur la nuptialité. Elle 
introduit un léger retard, récupéré plus tard, chez les femmes et, chez les 
hommes, une nuptialité un peu plus importante des migrants, surtout aux 
âges élevés. De nombreuses caractéristiques jouent de façon opposée selon 
le sexe. Ainsi, plus le niveau d'instruction est élevé, plus il favorise la 
nuptialité des hommes, et plus, au contraire, il réduit celle des femmes. 
Il en est de même lorsque Ton considère la première profession ou la 
profession du père. 

Lorsque Ton observe les naissances successives l'effet le plus frap
pant est opposé à ce que Ton avait lors du mariage. La migration vers les 
grandes villes montre une forte réduction de la fécondité des femmes, alors 
que la migration vers les zones peu urbanisées augmente cette fécondité. 
C'est donc une adaptation très rapide au comportement du milieu 
d'accueil que l'on observe, différente cependant selon l'origine. Alors que 
la migration vers une zone très urbanisée, zone centrale au sens géographi
que, attire des femmes dont le comportement fécond avant migration est 
déjà proche de celui de la zone d'accueil, la migration vers des zones de 
moindre urbanisation attire des femmes dont la fécondité ne se différencie 
pas, avant migration, de celle des grandes villes. Elles prennent le 
comportement de la zone d'accueil une fois cette migration faite. Bien que 
toutes les caractéristiques que nous avons prises en compte jouent 
fortement sur cette fécondité, elles n'expliquent en rien cette adaptation. 
Son effet en est même accru. Il faut donc chercher parmi d'autres 
variables, telles que la taille et le coût du logement, le travail de la femme, 
etc., si l'on veut expliquer cet effet. 

Dans l'autre sens, le rôle des naissances successives sur la migration 
des femmes va également jouer, bien que de façon moins frappante. 
Comme après le mariage, on observe toujours une diminution de la 
mobilité vers les grandes villes après chacune des naissances, mais, en 
revanche, un léger effet d'augmentation de la mobilité dans l'autre sens. 
L'effet des diverses variables explicatives est très peu modifié par rapport 
à ce que l'on observait pour le mariage. C'est donc bien le mariage qui 
introduit une discontinuité dans le comportement migratoire, beaucoup 
plus que les naissances successives. 

Dès lors nous pouvons essayer de voir dans quelles directions 
poursuivre cette recherche pour prolonger ses résultats. 

En premier lieu, l'enquête sur la triple biographie ayant enregistré 
tous les changements dans la vie professionnelle, on peut pousser l'analyse 
en étudiant les liens entre mobilité professionnelle et fécondité en faisant 
toujours intervenir les migrations entre grandes villes et zones moins 
urbanisées. Cependant les faibles effectifs interrogés dans cette enquête 
risquent de rendre une telle analyse non significative. De plus, nous avons 
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indiqué que d'autres éléments devaient jouer, tels que la taille du logement 
et son coût, que l'enquête ne saisit pas. 

Une meilleure approche semble être l'analyse sociologique et même 
ethnologique d'un petit nombre d'individus ayant migré vers les grandes 
villes ou, au contraire, ayant suivi le trajet inverse. L'observation très 
poussée de ces cas particuliers devrait permettre de dégager les questions 
pertinentes à poser, si l'on désire réaliser une enquête en vue de prolonger 
notre analyse. C'est la voie qui nous paraît la plus intéressante. 

Daniel Courgeau. 
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CouRCEAU Daniel. — Constitution de la famille et urbanisation. 

A partir des données de l'enquête sur la biographie familiale, professionnelle et 
migratoire, on montre ici comment la mise en place d'un noyau familial modifie le 
comportement du couple vis-a-vis de la migration vers, ou, au contraire, hors des grandes 
villes On montre également dans l'autre sens comment la migration influe sur la constitution 
d'une famille L'effet le plus important de la nuptialité est de réduire fortement la migration 
vers les grandes villes, alors que dans l'autre sens, vers les zones peu urbanisées, son rôle est 
négligeable L'effet le plus important de la migration vers les zones très urbanisées est une 
forte réduction de la fécondité des femmes, alors que la migration vers des zones peu 
urbanisées augmente cette fécondité. L'effet de diverses caractéristiques des individus 
(origines familiales, profession, etc.) est également analysé. 

Courgeau Daniel. — Family size and urbanization. 

Basing himself on information from a survey of family, occupational and migrational 
biographies, the author shows how the establishment of a nuclear family influences a couple's 
attitude to migration from or into a big city, and in turn, how this migration conditions family 
size The most important effect of marriage is a sharp reduction in migration to highly 
urbanized areas, whereas its influence on migration towards less urbanized areas is negligible. 
The most serious consequence of migration to highly urbanized areas is the significant 
decrease in family size, whereas migration into less urbanized areas corresponds to an increase 
in family size The effect of different individual characteristics (family origins, occupation, 
etc.) is also analyzed. 

Courgeau Daniel. — Constitution de la familia y urbanization. 

A partir de los datos de la encuesta sobre biografia familiar, profesionál y migratona, 
se muestra en este articule el efecto de la const îtucion de un nucleo familiar sobre el 
comportamiento de la pareja en relacion a la migracion hacia las grandes ciudades o desde 
las grandes ciudades hacia zonas menos urban izadas Se muestra tambien, en otro sentido, 
la influencia de la migracion sobre la constitucion de una farm ha El efecto mas importante 
de la nupciahdad es reducir enormemente la migracion hacia las grandes ciudades, mientras 
que en el otro sentido el roi de la nupciahdad en las migraciones hacia las zonas poco 
urbamzadas es insignificante El efecto mas importante de la migracion hacia zonas muy 
urbanizadas es una fuerte reduccion de la fecundidad, mientras que la migracion hacia zonas 
poco urbanizadas aumenta la fecundidad En este articulo se analiza también la relacion entre 
constitucion de la familia y urbanización segun diversas caractensticas de los individuos 
(ongen familiar, profesion, etc.). 
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